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Avertissement 
Ce document n’est qu’un résumé de la brève histoire du 10e RTA. Il n’entre donc pas dans le détail des 

combats en se contentant de citer les campagnes auxquelles il a participé. 

Si le lecteur souhaite approfondir telle ou telle période, il se reportera aux différents documents qui 

en traitent dont la liste est donnée en page 5. 
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Evolution du régiment 
Créé à Oran le 1er janvier 1920, le 10e régiment de tirailleurs algériens se constitue progressivement. 

D’abord à deux bataillons, son troisième bataillon est constitué, le 1er juillet 1920 au Levant, par 

changement d’appellation du bataillon A du 6e RTA. Devenant, le 1er novembre 1920, le 3e bataillon du 

36e RTT, un nouveau 3e bataillon est constitué en Algérie. 

Le 1er janvier 1924, le 10e RTA est dissous en Algérie. 

Le 1er novembre 1940, dans le cadre de l’armée d’armistice, le 10e RTA est reconstitué en Syrie par 

changement d’appellation du 2e RTA. Un mois plus tard, le 1er décembre 1940, en devenant le 22e RTA 

au Levant, le 10e RTA est dissous pour la deuxième et dernière fois. 

Le 10e RTA n’a aucun lien avec le 10e régiment de marche de tirailleurs, créé aux armées en janvier 

1918, dont l’héritage a été transféré au 26e RTA, le 1er octobre 1920 lors de la dissolution des régiments 

de marche et leur transformation en régiment autonome. 

 

Appellations successives 

- 10e régiment de tirailleurs indigènes, du 1er janvier 1920 au 31 décembre 1921 (application de 

la loi du 23 décembre 1912, relative à la constitution des cadres et des effectifs de l’infanterie). 

- 10e régiment de tirailleurs algériens, du 1er janvier 1922 au 1er janvier 1924 (décret ministériel 

du 18 décembre 1921). 

- 10e régiment de tirailleurs algériens, du 1er novembre au 1er décembre 1940 (circulaire du 22 

février 1926). 

Notes : les appellations « tirailleurs indigènes » et « tirailleurs nord-africains », bien que parfaitement 

réglementaires, n’ont guère été utilisées, l’usage courant continuant de privilégier celle de « tirailleurs 

algériens ». 
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Les engagements opérationnels du régiment 
Entre le 1er janvier 1920 et le 1er janvier 1924, le 10e RTA ne connait que deux engagements 

opérationnels en dehors de l’Algérie : deux bataillons isolés, l’un au Levant en 1920 et l’autre au Maroc 

en 1923. 

Durant le mois où le régiment à trois bataillons existe en Syrie, du 1er novembre au 1er décembre 1940, 

il n’a pas à combattre. 

 

Le 3e bataillon au Levant au sein du 22e RMTA, 1er juillet au 1er 
novembre 1920 
Le 1er juillet 1920, lorsqu’il devient le 3e bataillon du 10e RTA, le bataillon A du 6e RTA est stationné à 

El Hammam. 

Formant le 3e bataillon du 22e RMTA, le bataillon marche avec la colonne Goubeau sur Alep, du 17 au 

23 juillet. Le 16 septembre, il fait mouvement sur Aïntab, où il relève le 2/22e RMTA dans la délicate 

mission d’escorte, entre Aïntab et le pont du Sadjour, des convois navettes qui font l’objet d’attaques 

régulières par des bandes rebelles. 

Le 1er novembre 1920, lorsqu’il quitte le 22e RMTA pour être affecté au 36e RTT, dont il forme le 3e 

bataillon, il est toujours à Aïntab. 

 

Le 2e bataillon au Maroc, mars à novembre 1923 
Le 18 mars 1923, le 2e bataillon quitte Mascara pour rejoindre Taza puis le secteur de Fez. 

Rattaché au groupe mobile de Fez, il rejoint Almis du Guigou le 16 mai, en vue de participer aux 

opérations de réduction de la tache de Taza. 

Lors de la 1re phase qui se déroule du 19 mai au 5 juin, avec le groupe Cambay, il quitte le bivouac au 

nord d’Almis du Guigou le 20 mai et progresse jusqu’à Boulmane où s’effectue la jonction avec la 

colonne venue du sud. Il participe ensuite à l’aménagement défensif de ce secteur. 

Lors de la 2e phase, du 6 juin au 14 juillet, rattaché au groupe réservé de Chambrun, il n’est engagé 

que le 9 juin pour faciliter l’action du groupe Cambay sur le Bou Khamoudj en protégeant son flanc 

gauche et ses arrières. Il participe ensuite à l’aménagement du secteur défensif du Bou Khamoudj puis, 

à partir du 24 juin, à celui du secteur d’El Mers. 

Lors de la 3e phase, du 15 juillet au 17 août, toujours rattaché au groupe réservé, il suit les groupes 

de 1er échelon lors des différentes opérations en pays Marmoucha et occupe au fur et à mesure les 

positions conquises. Jusqu’au 17 août, il participe à l’organisation de la position Immouzer, Aït 

Messaad et en tient les ouvrages pendant les opérations sur le djebel Idlan. 

Lors de la quatrième phase, du 19 août au 1er novembre, dans un premier temps il participe à 

l’organisation défensive du djebel Idlan puis tient les ouvrages pendant les opérations en pays Aït 
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Bazza, du 3 au 30 septembre. Dans un deuxième temps, après avoir rejoint Almis des Marmoucha le 

7 octobre, il est engagé les 8 et 9 octobre dans les opérations du Tsiouent, puis jusqu’au 24 octobre, 

il participe à l’aménagement défensif des Ahl Tsiouent. 

Ramené au début du mois de novembre dans la région de Taza, le bataillon rejoint ensuite sa garnison 

de Mascara vers la mi-novembre. 

 

Drapeau du 10e RTA1 
Vu sa brève existence, il n’est pas certain que le régiment ait eu un drapeau à son numéro. Toutefois, 

lorsque le 26e RTA, héritier du 10e RMTA, a reçu son premier drapeau, peut-être a-t-il renvoyé à Oran 

le drapeau du 10e RMTI, décoré de la croix de guerre 1914-1918 avec deux palmes et de la fourragère 

aux couleurs du ruban de la croix de guerre 1914-1918, mais vierge de toute inscription de bataille. 

 

Ces informations sujettes à caution doivent encore être confirmées. 

Il semble que le 10e RTA n’a jamais eu d’insigne. 

 

                                                           
1 Références : étude sur les drapeaux des régiments de tirailleurs algériens et tunisiens, par Pierre Charrié, paru 
dans les « Carnets de la Sabretache ». 
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Citations et fourragère 
A ma connaissance, les unités du 10e RTA engagées en opérations n’ont pas obtenues de citations à 

titre collectif. 

Fourragère : néant 

 

Liste des documents traitant du 10e RTA présents sur le 
site 

Dans la page consacrée au régiment 
Document traitant de la participation du régiment à la campagne du Maroc 1923 

Dans les pages consacrées à d’autres régiments 
Page du 22e RTA : document traitant de la participation de ce régiment à la campagne du Levant (3e 

bataillon du 1er juillet au 1er novembre 1920). 

Dans la page « Les unités » 
Le document intitulé : « données générales sur les régiments de tirailleurs ». 

Les différents documents de synthèse des campagnes auxquelles ont participé le régiment ou ses 

bataillons : Maroc, Levant. 

 

Sources 
Revue historique de l’armée : année 1951 n° 2 ; année 1953, n° 2 et 4 ; mars 1987 (N° 166) 

Carnets de la Sabretache 

- Numéro spécial année 1980, consacré aux « Tirailleurs Algériens et Tunisiens 1830-1964 » 

- Numéro spécial année 1991, consacré aux Tunisiens et Français 1882-1962 

HISTORAMA hors-série -10, consacré aux Africains 


